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Projet d’installation 
de panneaux solaires

dans le bâtiment coopératif de Maewe     (Thaïlande).
Une coopérative à Maewe

Le projet a pu voir le jour en 2010. Epaulé par une association d’anciens volontaires des Missions Etrangères de Paris, Terres karen, une coopérative de tissage a pu se mettre en place. Avec pour but de générer des emplois pour endiguer l’exode économique, le projet s’est appuyé sur un savoir faire ancestral des karens : le tissage.

La coopérative déploie aujourd’hui 3 activités :

· L’achat en gros et la vente au détail de fil à tisser (1 emploi).
· L’achat et la vente de pièces de tissage traditionnel (65 emplois).

· Un atelier de couture pour des commandes (4 emplois).

Enfin,  une permanente karenne du village est salariée pour suivre le projet. Elle continue d’être formée au management grâce à la présence d’un volontaire VSI des Missions Etrangères de Paris qui accompagne le projet sur place. La coopérative emploie donc 71 personnes.
 Elle s’impose aujourd’hui comme un modèle économique possible pour des villages isolés. Elle entend continuer de se développer en ne se limitant pas au tissage mais en diversifiant à l’avenir ses propositions notamment comme coopérative d’achat de riz, de matériaux de construction…
Une installation progressive

La coopérative a connu un développement progressif. D’abord modestement installée dans la maison d’un villageois laissée libre, elle a ensuite été transférée vers une maison plus grande achetée par la Mission et réaménagée pour pouvoir y installer le premier magasin de fils ainsi que l’atelier de couture. Mais très vite, ces locaux se montrèrent inadaptés à un projet qui grossissait. Grace à l’aide de l’ONG « coup de pouce », il fut possible de construire un nouveau bâtiment à la fois plus vaste et plus fonctionnel.

Organisé autour d’un patio central, les nouveaux locaux permettent de disposer d’un vaste magasin de fils, d’un atelier de couture, d’une salle de réunion, d’une salle de stockage et enfin d’un bureau. Ce nouveau lieu a été inauguré en décembre 2013

Un besoin pressant : l’électricité
Ce nouveau bâtiment optimise les possibilités de développement du projet mais un obstacle de taille empêche pourtant tout progrès : l’absence de réseau électrique.

En effet, les couturières ont atteint un bon niveau et pour répondre aux commandes, il serait nécessaire de pouvoir équiper l’atelier d’une machine à coudre électrique et d’une sur fileuse ; ces machines nous ont été offertes. De même, il est impensable de développer le projet sans une gestion informatique des données. La encore, nous disposons des compétences et d’un ordinateur. Il ne manque que l’électricité.

La solution adaptée au village est l’installation de  4 panneaux solaires qui rechargeront des batteries et alimenteront, grâce à un convertisseur, le réseau électrique du nouveau bâtiment en courant alternatif 220 V.

L’installation de ces panneaux ainsi que le câblage des locaux, seront assurés par un volontaire VSI des Missions Etrangères de Paris. Elève de Supélec, il se prépare à partir 6 mois dans le cadre de son année de césure au service des projets karens.  Il aura également pour mission de former des villageois à l’entretien de cette nouvelle installation.

Le budget
	· matériel
	Prix en baths
	Prix en euro

	4 panneaux solaires
	36000
	858

	2 batteries
	7000
	167

	convertisseur
	3500
	84

	transport
	2000
	48


Soit un total de  48500 THB, 1157 euros
Cet investissement  est adapté à la taille du projet. Il reste pourtant en dehors de la portée de la coopérative qui ne peut pas le financer bien qu’il soit indispensable. Par contre, la coopérative prendra à sa charge le cout des installations électriques : câble, prises, lampes… soit un budget d’environ 10 000 thb (240 euros). 

C’est pourquoi nous nous tournons vers Feu vert, qui est devenu un partenaire habituel des projets de développement de la zone de Maesod (Thaïlande). Par le passé, Feu vert a aidé à la construction d’un foyer pour étudiants professionnels à Maesod, du centre d’apprentissage agricole de Ponouaypou et du foyer étudiants de Padé.
C’est donc avec confiance que je me tourne à nouveau vers vous.

Je reste à votre entière disposition pour les renseignements dont vous pourriez avoir besoin, et vous redis l’assurance de mon entier dévouement au service du peuple karen.
